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Description héraldique 

 
Écartelé: d'argent au rameau de buis de sinople, fruité de gueules ; au 2 de gueules, à la tour de la Grosse Cloche 

de Bordeaux d'argent, campanée de gueules, ouverte de pourpre ; au 3 de gueules au fort d'argent, supporté par 

des fortifications du même, maçonnées de sable; au 4 d'argent, à un arbre de sinople, posé sur une île du même, 

issant d'une mer agitée, alésée d'argent. Sous l'écu, un listel d'argent, listel de sable de la devise: Buxiaria 

sempervirens. 

LA DEVISE 

Buxiaria sempervirens 

En français, Bussière toujours vigoureux. Le qualificatif est celui qui caractérise le buis, arbre toujours vert et 

vigoureux. Le blason, étant un emblème d'identification, de reconnaissance et de ralliement, celui de la famille 

Bussière allie des éléments robustes et verdoyants pour exprimer les qualités héritées des ancêtres. 

MEUBLES DU BLASON 

Rameau de Buis (Buxus sempervirens) 

Rappelle l'origine du nom de Bussière (le nom, c'est la personne). Ce nom, vieux de mille ans, a été tiré - 

comme bien d'autres - d'un nom d'arbre, le buis (en latin, Buxus). C'est un arbre ou arbuste robuste toujours vert 

et qui a longue vie; d'où le qualificatif  "sempervirens" du verbe vireo signifiant être vert, être vigoureux, être 

florissant. Les noms dérivés d'arbres, sont formés par l'emploi du suffixe "arius" employé presque 

exclusivement à la forme féminine (aria); le suffixe arius a valeur collective. C'est ainsi que Bussière est 

l'expression française de Buxiaria. 

Tour campanée 

Elle rappelle l'origine bordelaise de l'ancêtre de tous les Bussière d'Amérique. C'est la Tour de la Grosse 

Cloche, partie de l'ancien hôtel de Ville de Bordeaux et qui apparait dans les armes de la cité. 

Le fort et les fortifications 

Rappellent la carrière militaire de l'ancêtre qui fut soldat et caporal de 1643 à 1661. Le fort représente 

schématiquement le fort Saint-Louis et ses fortifications sur le Cap aux Diamants, de 1647 à 1694. Jacques y 

séjourna à diverses reprises. 

L'arbre sur une île 

Rappelle que c'est à l’Île d'Orléans que l'ancêtre devint défricheur, qu'il épousa Noëlla Gossard et qu'ensemble 

ils firent souche. Tous les Bussière d'Amérique, en remontant à la troisième génération, se retrouvent à Saint-

Pierre de l'Île d'Orléans. 


